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Le groupe CFAO automobile en
Algérie renoue avec la tradition des ren-
contres avec les gens de la presse. Et
pas mieux que l’occasion des bilans de
fin d’année pour revenir sur les résultats
de 2012 et les perspectives pour 2013.
La satisfaction était de mise face à des
résultats globaux pour l’ensemble des
marques représentées, Chevrolet,
Opel, Isuzu, BMW, Mini, DAF et Dong
Feng en forte progression et une diver-
sification des modèles proposés.

Le directeur général de CFAO
Automotive, Marc Hirschfeld, a souligné
particulièrement l’évolution des chiffres
de la marque Opel, de Chevrolet et le
positionnement du camionneur japonais
Isuzu comme leader de son segment. Il
rappellera aussi les démarche en cours
pour améliorer les performances d’Opel
qui dispose d’une haute image de fiabi-
lité et de robustesse auprès des clients
algériens. Une réorganisation en interne
va permettre au cours de cette année le
développement d’un réseau autonome
d’agents agréés avec leurs showrooms
et leur service après-vente propres et
surtout l’arrivée de nouvelles stars pour
renforcer la gamme commercialisée,
notamment l’Astra Sedan (4 portes)
prévue pour le prochain Salon d’Alger.
Chez Chevrolet, des efforts particuliers
en matière de tarification et de marke-
ting sont accomplis pour permettre à
Sail de jouer le rôle qui devrait être le
sien dans son segment, d’autant que
l’arrivée récente et prochaine de
concurrentes sérieuses n’est pas pour
augurer de jours heureux. Aussi, une
promotion vient d’être lancée annonçant
une remise de 85 000 DA sur le prix
actuel et une dotation en équipements
de confort et de sécurité avantageuse. 

En nouveautés, c’est le nouveau
SUV Compact appelé Trax et la Spark
restylée qui sont également attendus au
Salon d’Alger. Le DG de CFAO
Automotive insistera longuement sur
l’impérative amélioration des presta-
tions de services proposées aux clients
algériens et les hisser aux standards
internationaux.
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CITROËN EN ALGÉRIE

Les chevrons retrouvent leurs repères
Le début de l’année

2013 a été l’opportunité
pour le premier respon-
sable de la société Saida
du groupe GBH, qui repré-
sente la marque française
en Algérie, de revenir sur
les performance de son
entreprise en 2012 d’au-
tant que celle-ci enre-
gistre un taux de crois-
sance de l’ordre de 65%
pour un volume global de
10 550 ventes.

C’est aussi le bilan de cinq
années de présence dans notre
pays, un effectif qui passe de 80 à
350 employés, une gamme qui se
diversifie et qui se modernise au fil
du temps, un réseau de distribution
qui se transforme et se hisse aux
standards internationaux, et sur-
tout un label qui se repositionne et
retrouve ses repères et une clien-
tèle fidèle. La vedette de l’année a
été, sans conteste, la petite C3 qui
a su séduire plus de 2 870 clients

réalisant ainsi un bond de +100%
par rapport à l’année dernière.

Elle est suivie par l’élégante
C4 qui affiche un potentiel impor-
tant eu égard à ses qualités tech-
niques intrinsèques, son confort et
ses équipements. On retrouve
également le Berlingo dans ses dif-
férentes versions et la famille des
utilitaires dont la progression avoi-
sine les 70%. Les performances de
Citroën, selon Patrick Coutelier,
ont été favorisées par un marché
en pleine explosion mais aussi par
une approche commerciale et de
marketing agressive à travers des

opérations de promotion et des
séries limitées qui semblent
convaincre la clientèle. La ligne DS
avec ses modèles particuliers et
distingués se fraie un chemin vers
la gloire notamment avec les DS3
et DS4 qui ne laissent plus indiffé-
rent par leur design et leur style. 

L’année 2012 a été par ailleurs
et selon le DG de Saida le tournant
vers le développement du réseau
d’agents agréés et une améliora-
tion sensible de leurs prestations
de services. Un facteur détermi-
nant pour la pérennité de la
marque et la fidélisation de la clien-

tèle. Avec l’ouverture de 6 nou-
veaux points de distribution à tra-
vers le pays et une succursale à
Cheraga, ce réseau est composé
actuellement de 33 représenta-
tions avec des objectifs de
l’étendre à 50. Pour 2013, les
ambitions de Citroën s’affichent en
grand dès lors que les ventes
devraient atteindre, selon Patrick
Coutelier, les 15 000 unités ven-
dues avec une extension à 20 000
en 2014. Il annoncera aussi une
série de nouvelles dispositions
d’ordre organisationnel et de for-
mation pour permettre à la marque
de se positionner encore mieux sur
le marché algérien.  

Il évoquera ainsi le partenariat
avec l’institut de formation méca-
nique pour l’intégration de nou-
veaux jeunes dans les équipes de
Saida, optimiser les services en
faveur des clients, la mise en
place d’outils informatiques plus
modernes, le renforcement et la
modernisation du magasin central
de pièce de rechange et une
accentuation de la politique
après-vente.
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Régulateur ou limiteur de vitesse ?
Avec la multipli-

cation des radars et
la nécessité d’être en
permanence attentifs
à la vitesse à laquel-
le nous roulons,
notamment sur auto-
route, les régulateurs
ou limiteurs de vites-
se semblent aujour-
d’hui être d’excellents moyens pour pallier nos
éventuels «égarements». Quelle est la différence
entre ces deux systèmes ? Y en a-t-il un meilleur
que l’autre ?

Nos voitures modernes sont bien souvent équi-
pées de ces deux assistances à la conduite.
Parfois, il n'y en a qu'un seul, voire il faut s'en
équiper en option. Alors lequel est le plus efficace
?

Le régulateur de vitesse
Par définition, le régulateur de vitesse main-

tient, à la place du conducteur, le véhicule à une
vitesse préalablement définie et enregistrée par le
conducteur. Avantage : sur autoroute, notamment,
votre conduite sera plus confortable, vous n’aurez

ainsi pas besoin d’actionner la pédale.
Un avantage qui peut vite devenir un inconvé-

nient si l’on en profite pour se déconcentrer ou se
laisser porter par le véhicule (risque d’endormis-
sement aussi, sur les longs trajets).

Plusieurs modèles disposent désormais de
régulateurs de vitesse.

Le limiteur de vitesse
Le limiteur per-

met au conduc-
teur d’enregistrer
une vitesse don-
née de sorte qu’il
ne la dépasse
jamais, tout en
gardant le contrôle de la pédale d’accélérateur.
L’inconvénient, c’est qu’en cas d’urgence (même
pour un dépassement), il faut appuyer à fond sur
l’accélérateur qui ne s’active qu’après un petit
temps, ce qui peut entraîner une certaine
«panique» en cas de situation grave.

Les deux systèmes sont d’excellents moyens
de maîtriser sa vitesse et d’améliorer son confort
de conduite. Mais pour éviter de prendre de trop
mauvaises habitudes ou de sombrer dans la
monotonie d’un long trajet, on conseillera plus
volontiers l’utilisation du limiteur de vitesse.

L’arrivée de la nouvelle star de Citroën,
en l’occurrence, C-Elysée, constitue à ne
point en douter une préoccupation majeu-
re pour les responsables de Saida. Elle
connaît depuis son lancement en
décembre dernier un engouement particu-
lier de la part de la clientèle algérienne.
Son succès dépasse largement les prévi-
sions les plus optimistes. 

Les stocks considérés au départ impor-
tant ont été vite épuisés et ses démarches
insistantes auprès de l’usine de production
de Vigo en Espagne sont actuellement en
cours pour les convaincre de la nécessité
d’augmenter les approvisionnements en
direction de l’Algérie et satisfaire des com-
mandes en hausse continue.
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DIAMAL CFAO

Des performances 
en hausse

C-ELYSÉE

Un succès inattendu
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